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AVIS AU PUBLIC 


Sur le nouvel établiffément des Poftes maritimes de France 
avec les Colomtes, & de la correfpondance intérieure de 
Saint-Domingue. 


L'invention des Poftes , fi utile aux affaires, fi agréa- 
ble pour la fociété , a mérité à fes Auteurs la faveur de nos 
Rois , la reconnoiflance des Peuples & celle de l’Europe en- 
tiere qui doit cet établiffement à l’Univerfité de Paris. 

Outre les facilités & la célérité que cet établiflement pro- 
cure aux affaires , comme la confiance en doit être particu-. 
liérement la bafe, il faut encore lui procurer toute la célérité 
poflible. Facilité, célérité, Jureté, doivent donc être les fon- 
demens fur lefquels doit repofer la confiance publique. 

Il ne fufht pas que les hommes puiflent d’un bout du mondeà 
l’autrefe communiquer leurs affaires, leurs befoins, leurs affec- 
tions, leurs idées, leurs fpéculations, leurs découvertes, il faut 
encore qu'ils puiflent le faire avec autant de célériré qu’on peut 
en mettre à franchir l'intervalle qui {pare les Correfpondans; 
qu'ils foient auffi fürs qu’il eft poffible de l’être, que ce dépôt 
ne fera point violé ; que leurs fpéculations ne tomberont point 
entre les mains de gens qui les réalifent à leur profit; que 
ces communications intimes qui font le lien le plus doux de 
la fociété, ne feront point répandues dans des ames peu faites 
pour en fentir le prix, ou aflez viles pour les profaner en 
les divuleuant. 

.C'eft ce qui cependant, malgré la plus fcrupuleufe atten- 
tion de la part des Adminiftrateurs des Poftes, n'arrive que 


2 
trop fréquemment en tous pays. C’eft pour mettre la cor- 
refpondance de la Métropole avec les Colonies , à l'abri de 
ces infidélités malheureufement trop communes, que les nou- 
veaux Adminiftrateurs de la Pofte de Saint-Domingue ont 
formé le plan d’une régie , qui a mérité l'approbation du Mi- 
niftre , & qui procure à toutes les correfpondances d’outre- 
mer une fureté qui doit leur mériter de la part du Public au- 
tant de confiance que de gratitude. +: 
L’érabliffement autorifé de Bureaux particuliers pour le fer- 
vice d'outre-mer dans toutes les Places maritimes de France, 
depuis Dunkerque jufqu’a Bayonne, & depuis Antibes jui | 
qu’au Port de Cette , aflure les Correfpondans de France & | 
des Colonies , qu'il ne fe fera aucune expédition dans les 
Ports de France pour les établiflemens des poffeffions Fran- 
çoifes d'outre-mer, que les lettres ne partent exadtement par 
les premiers Navires en départ. AO RI : 


Détail du férvice que les nouveaux ÆAdminiftrateurs des Pof- 
ces aux lettres de Saint-Domingue ajoutent à l'ancien, & 
à ce qui ef? prefcrit par la Carte-bannie ; favoir : 
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Par Arrêt du Confeil d’État du Roi du 14 août 1777; 
PAdjudicataire aétuel des Poftes de Saint-Domingue a ob- 
tenu la faculté d’établir des Bureaux particuliers fous le nom 
de correfpandance maritime dans chacune des Villes & Ports - 
de Toulon, Marfeille, Cette, Bayonne, Libourne, Bor- 
deaux , la Rochelle, Rochefort, Nantes, Pimbeuf, Breft, 
l'Orient , Saint-Malo , Morlaix, Cherbourg , Caen , le 
Havre, Honfleur, Rouen, Dieppe, F écamp, Saint- Valery, 
Calais & Dunkerque. LAINE PIN L EL ENS MÉTRO 
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Ces Bureaux feront les correfpondans de tous ceux éta= 
blis dans les Colonies & pofleflions Françoiles. 
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Les Bureaux de France recevront toutes les lettres & pa- 
quets de papiers qui leur feront remis pour les Colonies & 
poffeffions Françoifes au dela des mers, & ils feront l’expe- 
dition de ces lettres par les premiers Navires qui partiront , 
ou par ceux qui feront indiqués fur les lettres, ou autrement. 


I V. 


Chaque Bureau fournira en France , au départ des Na- | 
vires , les facs dans lefquels les lettres doivent être miles ; au ITS 
moyen de quoi les Armateurs & Capitaines font difpenfés de 172 
tenir chez eux ni fac ni boîte pour recevoir les lettres des DIRE 
particuliers. as 
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Cette police aura également lieu pour les lettres deftinées 
pour les échelles du Levant, les Ports de Syrie , d'Egypte, 
les Côtes de Barbarie, & les autres Ports d’Afie, d'Afrique 
& d'Amérique, où les lettres s’envoient par la voie de la mer. 


Il fera expofé dans chaque Bureau des Poîtes , foit en 
France. foit dans les Colonies , un tableau des Navires qui 
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fe difpofent à partir, & le Public pourra le confulter à toute 
heure de fervice. | 
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0 Toutes les lettres feront infcrites avant leur départ en 
d À _ France, fur des regiftres tenus à cet effet, lefquels regiftres 
1 feront cotés & paraphés. 


VIII, 


Les enregiftremens contiendront le nom de la perfonne 


1 à qui la lettre fera adreflée , le nom du Navire qui en eft 
D | chargé , le lieu de la deftination , la date du départ & celle | 
4 1 de l’arrivée à la deftination , lorfqu’on en aura reçu l'avis. | 
4 | | 
n I X, | 
' CURE tri 

fl Les Directeurs des Bureaux de correfpondance maritime 


en France , donneront avis aux Direéteurs de la Pofte de 
Saint-Domingue par le premier Navire qui mettra à la 
voile, de l’arrivée de chaque Navire dans le Port de leur 
réfidence ; ces avis feront expofes dans les Bureaux de Pof- 
tes à Saint-Domingue, & le Public pourra en prendre con- 
noiflance à toute heure de fervice. sa LR 


D! LR E | # 2 » | < 1 | ne 4 | Da . FE $ sx 
l'A = Les expéditions des facs de lettres qui fe feront par les 
|. _ Bureaux de correfpondance maritime en France pour les 
h … Colonies, feront accompagnées de fadures qui contiendront 
Û "il la quanrité des lettres conformément aux repiltres, 13) LS 
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Les facs délivrés par ces Bureaux , feront cachetés d’un La 
cachet aux armes de Sa Majefté avec l’infcription du Bureau D. 
12, 


d’où ils feront expédiés. 
Ne UE 


Il fera fait mention de la remife de chaque fac aux Capi- 
taines {ur les regiftres d'expédition. 
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À leur arrivée dans les Ports de France, les Capitaines 
remettront au Bureau du lieu où ils aborderont, les facs dont 
ils feront porteurs. 
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A l'égard du fervice de la Colonie, toutes les lettres ar- 


rivantesau Bureau des Poftes, feront enregiftrées, tant au dé- 

art qu’à l’arrivée, fur des regiftres qui feront tenus à cet ef- 
fer , lefquels regiftres feront cotés & paraphés ; & pour aflurer 
le Public du fervice qui aura lieu dorénavant , chaque parti- 
culier , aux heures du Bureau , fera le maître de compulfer 
le regiftre & de s’aflurer que les lettres n'auront été retar- 
dées dans les Bureaux, qu’autant que les perfonnes auxquelles 
elles fontadreflées ne fe font point préfentées pour les recevoir. 


X V. 


. Pour que les lettres ne foient remifes qu'aux perfonnes 
qu’elles regardent , MM. les Habitans & Négocians font 
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priés, en envoyant leurs Negres les retirer, de leur donner 

une carte fur laquelle feront fimplement écrits leurs noms & ) 

| qualités, s’ils le jugent à propos , avec la date du jour où ils 

| enverront à la Pofte. Cetre lépere précaution évitera des 
méprifes trop ordinaires dans les difributions , & fouvent 

—_—-. trés-préjudiciables aux intéreflés. Er 
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Les lettres qui arriveront par la voie de la mer en France 3.4 
feront diftribuées par les Bureaux des Poftes de la Marine, & 
dans les Colonies , fuivant les formes & ufages établis par 
les Ordonnances & Réglemens. | 
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fil | Cette diftribution fe fera en France le jour même de l’ar- 
4 rivée des Navires , fans autre retard que le temps néceflaire 
pour enregitrer les lettres, 
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Les Adminiftrateurs des Poftes préviennent le Public que! 
dans le cas où les Navires venant d'Europe, deftinés pour. } 
le Cap ou le Port-au-Prince , feroient forcés  Joit par Pen- 
nemi ou le mauvais temps , de relâcher dans quelques autres 
des Ports de la Colonie , il fera pris des mefures pour que 
les Direéteurs des Poftes dans lefdits Ports fe procurent fur 
| | le champ un Courier extraordinaire pour faire arriver les 
ll lettres d'Europe dans le plus court délai poffible, pour don- 
Lai ner aux intéreflés & au commerce la plus prompte fatisfaction. 


RE ES LE Ce EDEN NN PE PP en LE du Pre PA RE ET Le er re mi» 
Re RATE Be ENT EN E PER ! V3. Ar : Dot D SRE à * 


X IX 


Lorfque le Public aura à fe plaindre , foit des Directeurs, 
leurs Commis ou des Couriers , il eff prié de vouloir bien 
informer les Adminiftrateurs des Poftes, M. Lorquet au 
Port-au-Prince, ou M. Hornot au Cap, des fujets fondés 

u’ils auront de réclamer, & ils s’emprefleront de leur pro- 
curer de la part de MM. les Général & Intendant , la 
meilleure & la plus prompte juftice. 


X X. 


Les Adminiftrateurs des Poftes annoncent encore au 
Public que, malgré les foins qu'ils fe propofent de pren- 
dre pour donner au fervice intérieur & extérieur de la 
correfpondance toute l’activité & la fureté poflble , ils fui- 
vront exactement l’ancien tarif de la taxe des lettres, fans 
rien innover à cet égard. Ils entreront en exercice le pre- 
mier décembre prochain, & le fervice , tel qu’on l'annonce 
par le préfent Avis , aura lieu à ladite époque. 


Avec Permiffion de MM. les Général 6 Tatendant. 
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DE LIMPRIMERIE ROYALE DU CAP. 1778. 
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ORDONNANCE 


PORTANT formation d’un Corps de Chafleurs - Volon- 
taires de Gens de couleur de Saint-Domingue, du 12 


mars 1779. 


ROBERT, COMTE L'A'R GOUT, 

Maréchal des Camps & Armées du Rot , fon Gouverneur- 

- Lieutenant-Général des Ifles Francoifes dt A mérique fous 

de vent, & Infpeéleur- Général des T roupes, Milices, For- 
sificarions & Arullerie defttes fes. 
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A MAJESTÉ prenant une entiere confiance en l’atta- 

chement & fidélité à fon fervice de fes Sujets libres, 
Gens de couleur, à Saint-Domingue, & nous ayant ordonné 
en conféquence d’ en raflembler un Corps d’ environ fix cens 
Volontaires ; Nous, en vertu des pouvoirs à nous confes 
par l’ordre du Roi, avons réglé & ordonné, réglons & or- 
donnons ce qui fuit. 


APRÔT T'C LE FRÉMIER. 


Ce Corps portera le nom de Chafleurs -Volontaires de 
Saint-Domingue, & fera formé de dix Compagnies fran- 
ches, chacune commandée par un Capitaine, un Lieutenant 
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